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OLMeRO - Innovation pour les soumissions sur Internet
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Depuis que la plate-forme OLMeRO a débuté ses activités,

en mars 2003, plus de 800 entreprises romandes ont profite

de ses services afin de décrocher de nouveaux mandats

via Internet. Pour consolider sa position de leader, la
plateforme OLMeRO a ete complétée par deux nouveautés destinées

aux entrepreneurs et aux fournisseurs. Les architectes,

ingénieurs et entreprises générales sont aussi concernes.

Les entreprises sélectionnées pourront venir télécharger
tous les documents de soumission sur la plate-forme a l'aide

de codes d'accès délivres automatiquement. L'offre
établie par l'entrepreneur sera transmise ultérieurement via
OLMeRO auprès du mandataire qui pourra importer cette

dernière dans son logiciel de gestion de chantier pour y

faire ses comparaisons de prix. La plate-forme OLMeRO gère

tous les types de fichiers informatiques couramment utilises

- Word, Excel. PDF - et en particulier les devis conçus
selon le CAN (SIA 451).

Le nouvel « Editeur de prix OLMeRO » en ligne permet aux
sous-traitants de remplir, imprimer et renvoyer les offres de

type «SIA 451 » tout en restant connectes sur OLMeRO.

Le nouveau module «Fournisseurs est destiné aux
fournisseurs et fabricants du domaine de la construction.

OLMeRO SA

Avenue des Baumettes 3

CH - 1020 Renens

Fax 021 635 12 68

<www.olmero.ch>

-=

Systèmes de mesure PROCEQ Simples, rapides, flexibles et non destructifs

Les instruments pour le beton de PROCEQ SA servent au

contrôle non destructif du beton, du mortier, de la pierre de

beton et des enduits. Le domaine d'utilisation comprend

l'enregistrement de l'état pour la mise en service de

nouvelles structures, ainsi que la base pour la remise en etat de

bâtiments, ponts et tunnels.

À l'occasion de son cinquantième anniversaire PROCEQ

SA présente un certain nombre de nouveautés, dont le

sclerometro ORIGINAL SCHMIDT pour déterminer la résistance

a la compression du beton et tenir compte de l'influence de

la carbonatation au moyen des courbes de reduction. Le

détecteur d'armatures PROFOMETER 5 a quant a lui déjà fait

ses preuves sur le marche ; les mesures sont stables et

précises grâce à la méthode de mesure du courant de Foucault

avec induction puisée, tandis que la sonde universelle et le

SCANCAR facilitent l'utilisation de l'instrument. La gamme
de produits pour la determination de la qualité des armatures

et du beton est complétée par trois instruments:
CANIN pour mesurer le potentiel de corrosion des fers

d'armature sur une grande surface, RESI pour mesurer la

resistance électrique du beton et TORRENT pour determiner la

perméabilité a l'air du beton.

PROCEQ SA

Riesbachstrasse 57

CH - 8034 Zurich

< www.proceq. corn >
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SATA G Grosses pompes à chaleur pour commerces et habitats

Avec des puissances allant de 40 à 500 kW par installation
de chauffage, les grosses pompes a chaleur de SATAG

Thermotechnique SA conviennent pour les commerces, les

services, les habitations plurifamiliales ou des reseaux de chauffage.

Construits en sene, ces appareils sont équipés de

compresseurs hermétiques, de systèmes d'équilibrage des heures

de fonctionnement et de R407C. Les régulateurs CD60 permettent

le choix de plusieurs allures selon les besoins. Toutes les

régulations CD60 comprennent la fonction «rafraîchissement

naturel», sans majoration de prix. Pour obtenir un refroidissement

actif, le «Transformerbox» est disponible en option.

La géothermie, l'eau ou des eaux résiduaires nettoyées
sont généralement utilisées comme sources de chaleur.

Parmi les realisations de reference de SATAG

Thermotechnique SA. on peut citer le complexe de la gare sud

d'Aarau (110 kW), le bâtiment administratif Mediaswiss

Teufen (68 kW), le centre commercial Europastrasse a

Glattbrugg (68 kW).

Des solutions de financement en Leasing ou Contracting sont

possibles. De plus, si les installations sont régulièrement
maintenues par un technicien autorise, une période de garantie de

cinq ans est accordée. L.^ii^lffi.jj

SATAG THERMOTECHNIK SA

Pompes à chaleur

Rue du Jura 18

CH - 1373 Chavornay

:www.satagthermotechmk.ch>
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DERNIER MOT
Dans cette page, nous offrons, a un ou plusieurs auteurs, le dernier mot reaction d'humeur,

arguments pour un débat, carte postale ou courrier de lecteurs L'écrivain Eugene en est l'invite régulier

Une porte voyageuse
Ceci est un hommage. Un hommage â une porte de glace

posée sur un petit morceau de banquise dérivant depuis un

an à partir du Pôle Nord. Le 19 avril 2003, elle est partie d'un

point situé précisément par 88 degrés, 56 minutes et 28

secondes de latitude Nord. Durant les premières vingt-quatre

heures, elle a parcouru une distance de neuf kilomètres.

Depuis, on ne sait pas. Peut-être qu'un phoque a été intrigué

par cette construction faite de trois blocs identiques: deux

colonnes, et, s'appuyant sur leur sommet, un élément en

équilibre. Le tout ressemble furieusement à une porte. Ce qui

a peut-être incité un Inuit égaré à s'en approcher. Une fois le

pied posé sur ce radeau de glace, peut-être a-t-il remarqué

qu'un message est encastré dans la glace. Avec un peu de

chance, l'Inuit comprend l'anglais ou le russe, les deux

langues dans lesquelles le texte est rédigé. Il apprendra ainsi

qu'il s'agit d'une Construction voyageuse réalisée par Laurent

Reynes. Bien sûr, il ignorera que Reynes est professeur à l'école

d'architecture de Strasbourg et qu'il erige des constructions

en bois, en paille, en cartons ou en pierres posées en équilibre

depuis près de quinze ans. Rien ne pourra apprendre à

cet habitant du Grand Nord que Reynes crée «des oeuvres

nomades et éphémères qui s'inscrivent dans le paysage avant

de disparaître sans laisser de traces». Mais au moins un

contact, une rencontre aura eu lieu.

L'Inuit quittera l'étrange objet pour laisser la place quelques

semaines plus tard à une bande de pingouins, utilisant la

porte voyageuse comme abri contre les terribles rafales de

vent.

Ou peut-être pas. Peut-être que cette porte a percuté dès

les premiers jours un iceberg et que les glaces se sont

soudées. Peut-être que l'hiver passé un iceberg et sa porte

d'entree ont dérivé jusqu'au large du Groeniand, pour se

disloquer lentement sous l'effet de la chaleur. Ou mille autres

possibilités. On n'en sait rien et c'est ce qui fascine. Parce

qu'elle est invisible au regard, la Construction éphémère n'en

devient que plus présente dans notre esprit.

«Chaque matin, avant le petit déjeuner, j'imagine six

choses impossibles» écrit Lewis Carroll dans «A travers le

miroir». Désormais, tous les soirs, avant de m'endormir,

j'imagine six destins possibles à cette porte voyageuse.

Eugène

Laurent Reynes - Hurtighein
48°37 Noid/7°40 Est - Ten
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